
DES PRETRES-ADORATEURS

dans la béatitude, l’Eucharistie est l’unique moyen delà 
présence personnelle du Sauveur sur la terre. En dehors 
du Christ eucharistique, nous n’avons plus Jésus-Christ ; 
celui du passé est trop loin, celui de la gloire trop haut. 
L’Eucharistie seule nous le donne et nous permet de 
l’adorer, et d’entretenir avec lui ces relations familières, 
qui sont la conséquence de l’Incarnation. En l’Eucharis­
tie encore, le Christ continue tous les mystères de son In­
carnation et de sa Rédemption, il est le Irere, 1 Ami, le 
Sauveur, le Docteur, le Conseiller, le Médecin de nos 
âmes etc...

Prêcher l’Eucharistie, c’est donc prêcher lê Christ dans 
toute la réalité de sa personne divine et humaine qu'elle 
contient ; c’est prêcher son amour infini, son Cœur divin 
qui fait l’Eucharistie vivante ; c’est prêcher tous ses 
mystères qu’elle résume et qu’elle perpétue.

Est-ce donc si peu de chose, après avoir démontré et 
expliqué clairement le fait de la présence reelle par les 
arguments traditionnels, que de s’attacher à exposer aux 
fidèles tous les trésors, toutes les ineffables réalités que 
renferme ce mystère, et de leur développer^ les motifs et 
les avantages de l’adoration du Très Saint Sacrement.

L’Eucharistie, c’est encore le Sacrifice de la Messe 
c’est-à-dire le sacrifice unique de la nouvelle alliance, 
remplaçant toutes les figures, tous les sacrifices de l’an­
cienne loi. C’est le mémorial, le renouvellement du sacri­
fice de la croix. C’est l’acte central du culte catholique, 
du culte social, par lequel la communauté chrétienne et 
l’humanité entière acquittent leurs devoirs envers Dieu.

N’y a-t-il pas, ici encore, matière abondante à des dé­
veloppements pour le prêtre qui, après avoir exposé aux 
fidèles et la réalité et la nature de ce sacrifice,, voudra 
leur en dire les excellences, les fruits inappréciables, 
pour conclure au devoir d’assister souvent à la messe, en 
y apportant plus d’intelligence et de meilleures disposi­
tions ? Et, à cela, ne peut-il pas ajouter, en un cours 
d’instructions familières, l’explication littérale et mysti­
que des cérémonies et des prières de la messe 
position de liturgie sacrée ?...

Enfin, quelle mine inépuisable de prédication s’offre 
au prêtre, si nous considérons le troisième aspect de

141

:r
n

?r
K,
is
e
ie
is
is
a
it
■s
à

it

i-
1-

i-

ît
e
e

une ex-i-
1-
ù
1-

t


